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a)	ETAT DE LA SITUATION DE L’EE, AU REGARD DES ENGAGEMENTS PRIS








1 – ENGAGEMENT DES ETATS A RIO (1992)








Politiques et stratÈgies nationales – Le Cap-Vert a ratifiÈ les trois conventions internationales suite au Sommet de Rio en 1992 (convetion de lute contre la dÈsÈrtification ; convention sur la biodiversitÈ ; convention sur les changemente climatiques), et respectÈ ses engagements ‡ travers l’adoption de leurs programmes d’action respectifs et leur mise en úuvre. En accord avec les politiques et stratÈgies, l’EE s’est focalisÈ sur des ÈlÈments essentiels, notamment les enfants de 7 ‡ 12 ans, ‡ travers l’enseignement primaire, couvrant tout le territoire national et mobilisant plus de 50 % de la population scolaire. 





Toutefois la stratÈgie, dans une perspective de long terme, est plutÙt pragmatique, ayant pour activitÈs pratiques, entre autres, le diagnostic d’une communautÈ, des visites d’Ètude, la mise en place de jardins scolaires, des Èchanges d’expÈriences inter-rÈgionales, des parlements pour enfants, etc.





Recherche et expÈrimentation – Les travaux de recherche-action comme d’ailleurs toute l’activitÈ du PFIE (Programme de Formation/Information sur l’Envirennement) tourne autour de cet axe, notamment au niveau de la communication sociale et des communautÈs, ce qui fait que les enfants mobilisent les parents pour la dÈfense des communautÈs et du milieu qui les entoure. 





Programmes Èducatifs – Le PFIE, le Plan de PÈrennisation de l’Institut PÈdagogique, les actions des ONG, des MunicipalitÈs, des Centres de Vulgarisation Rurale, du SecrÈtariat ExÈcutif Pour l’Environnement, en plus des programmes ponctuels ‡ l’occasion des dates marquantes comme la journÈe mondiale de l’Environnement, de la Lutte Contre la DÈsertification, du CILSS, de l’Eau, de la Terre, de l’Enfant entre autres.





Instruments et matÈriels Èducatifs – Dans le cadre du PFIE, tout au long de plus de 10 annÈes d’activitÈs, on peut considÈrer que ce domaine a ÈtÈ son point fort, notamment ‡ travers un important fonds de publication de manuels : manuel du professeur, manuel des ÈlËves,  en plus des affiches, films, diapositives, articles, interviews.





Formation initiale, formation continue – Formation directement administrÈe aux professeurs de l’Institut PÈdagogique, formation sur le terrain, ‡ travers les cours d’actualisation des connaissances aux professeurs, formations pour les journalistes, les animateurs sociaux, les vulgarisateurs, les alphabÈtisateurs.





AccËs, gestion et diffusion de l’information – Le point focal des questions environnementales est le SecrÈtariat ExÈcutif Pour l’Environnement (SEPA) qui dispose d’un bulletin, FOLHA, un pÈriodique qui, en langage simple et accessible, divulgue au grand public des informations sur les grandes questions environnementales.





« Ha Mar Ha Terra », revue pÈriodique et sous le mÍme nom un programme tÈlÈvisÈ bi-hebdomadaire.





« Nos guentis » - programme radiophonique diffusÈ chaque semaine en langue crÈole nationale.





Journal « Horizonte » avec une page mensuelle consacrÈe ‡ l’Environnement.





Page officielle dans Internet.





Le rÙle des ONG – Plusieurs ONG ont toujours ÈtÈ des partenaires traditionnels de l’EE, les unes travaillant avec les Associations « Juvenis », les autres travaillant avec les commuautÈs traditionnelles sur le terrain. 





CoopÈration – Avec le SystËme des Nations-Unies : PNUD, FAO, et avec les Etats-Unis, la France, le Luxembourg, le Canada.








2 – ELEMENTS DE STRATEGIES NATIONALES





La stratÈgie nationale est ÈlaborÈe, bien que non encore assumÈe pleinement, mais non mise en úuvre pour cette derniËre raison.





Il faut reconnaÓtre cependant une volontÈ politique de l’Etat pour la mise en úuvre de cette stratÈgie, malgrÈ les difficultÈs rencontrÈes dans la mobilisation des partenaires.





Il est ‡ signaler que la France a assumÈ le rÙle de  Chef de File dans le cadre de la Convention de Lutte contre la DÈsertification.





En ce qui concerne la SociÈtÈ Civile, plusieurs ONG ont ÈtÈ crÈÈes, ces derniËres Ètant confrontÈes ‡ des difficultÈs inhÈrentes ‡ la mobilisation des ressources. 





Comme ÈlÈment potentiel, il a ÈtÈ ÈlaborÈ une loi du MÈcÈnat qui pour l’instant se confronte ‡ des difficultÈs dÈcoulant de sa non-application.








b)	7 AXES POUR UN ETAT DE LA MOBILISATION DES ACTEURS DANS VOTRE PAYS





Axe 1 – CatÈgories, nature et implication des divers Acteurs de l’EE





Certains groupes d’acteurs sont identifiÈs, notamment les Financiers, ExÈcutants – ONGs et Groupes juvÈniles, Environnementalistes associÈs, CommunautÈs locales, Classe Politique, Gouvernement, Cadre Institutionnel – (inertie dans la lÈgislation et l’application des lois), Institutions Religieuses.





Axe 2 – partenariats – D¥une forme gÈnÈrale dans cette categorie on considere les, bailleurs de fonds, les interprise que appuient les initiatives atravers le systËme de Mecenat, les exÈcutants, les bÈnÈficiaires, les producteurs d’idÈes et de connaissances sur l’EE ; le sindicats de maÓtres, etc.





Axe 3 – Relations ONG, Syndicats d’Enseignants avec les Pouvoirs Publics





ONG - faible, bien que l’environnement soit favorable ‡ un renforcement de ces relations.


Syndicats – faible, fonctionnant plus comme une corporation revendicatrice que formatrice. Quelques tentatives de concertation dans certaines actions au niveau des communautÈs de base. 





Axe 4 – Enjeux environnementaux majeurs et EE





Les enjeux majeurs sont l’approvisionnement en eau et l’assainissement du milieu. Il y a une certaine participation au niveau de l’Èconomie de l’eau, de maniËre ponctuelle, trËs espacÈe dans le temps, bien en-deÁ‡ des nessÈcitÈs. Elle demande ‡ Ítre assez amÈliorÈe.





Axe 5 – Organisation nationale de l’EE





Groupe rÈgional dans le cadre du CILSS (Groupe RÈgional d’Etude et de Formation en Education Environnementale au Sahel – GREFEES) de l’Association Nationale ACACEA du SEPA. Les associations de recherche que touche de forme directe ou indirectement l’ environnement ; associations de gÈographes, des biologistes, etc.





Axe 6 – Points forts et points faibles





Comme atouts : 10 ans d’expÈrience en EE ‡ travers le PFIE(INSEAH/CILSS); population jeune et sociÈtÈ ouverte ; ONG liÈes ‡ l’EE ; volontÈ politique favorable ; cadre normatif favorable. Taxa de escolarisation au primaire et secondaire ÈlÈvÈe dans le contexte africaine.





Points faibles : Petit Etat insulaire et archipelage (surface = 4.033 K2 et populacion 440 000 habit.) ; excessive dÈpendence externe ; faiblaisse finacier ; preoritÈ au autres activitÈs Èconomiques et socials.





Axe 7 – Perspectives





Climat favorable ‡ la mobilisation de fonds avec l’identification de plusieurs de leur mÈcanismes. PossibilitÈ d¥assistence international, paradoxalment au point 6 la petite taille du pays favorise un succËs d¥application des appuis par apport au grands pays. La mobilisation est plus favorable compte tenu que presque l¥escolarisation couvre 100% d¥enfant escolarisable, situation exceptionnel an Afrique.


